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INTRODUCTION
De toutes les révolutions technologiques connues dans 

l’histoire de l’humanité, la révolution informatique reste unique 
en son genre. D’une part elle permet aux humains d’entrer en 
contact les uns avec les autres malgré la distance les séparant, 
d’autre part elle permet des multiples opérations techniques des 
États et des particuliers. C’est le lieu de signaler qu’à chaque 
révolution technique ses maux. Et parmi les maux de la révolution 
informatique figure la cybercriminalité qui se définit comme 
étant l’ensemble des pratiques illicites ou criminelles 
entreprises sur le réseau informatique.

La Côte d’Ivoire est l’un des pays d’Afrique où la 
cybercriminalité est en hausse ; ceci est une conséquence logique 
du fait de la facilité d’accès aux NTIC dont a bénéficié la 
population de Côte d’Ivoire dans un environnement sans 
législation appropriée en la matière. 

Le flou juridique a profité aux pionniers du ‘Broutage’qui 
ont vite tirer parti de la situation en utilisant abusivement cet 
outil qu’est Internet; et de fil en aiguille, le phénomène est 
devenu social. L’avantage que ce pays devrait tirer d’Internet se 
trouve à ce jour menacé; car la jeunesse qui aurait dû être le 
fer de lance dans le développement de l’ informatique dont la 
Côte d’Ivoire a été bénéficiaire, se retrouve au cœur d’une 
pratique qui si aucune attention sérieuse n’y est accordée 
entraînera si ce n’est déjà le cas, ce pays dans une situation 
dramatique dans quelques années. 



Face à ce drame de société, les entrepreneurs du secteur 
(cybercafé) que nous sommes, avons débattu de la pertinence de 
notre implication dans la recherche des solutions durables, et 
proposons des pistes de solution efficaces.

Ceci est d’autant utile, vu notre rôle dans l’utilisation 
d’Internet par le public ivoirien. Car selon certaines 
statistiques, 80% d’Internautes de Côte d’Ivoire passeraient 
via les cybercafés.

L’exploitant du cybercafé devient de facto celui qui côtoie 
au quotidien le système. Voilà ce qui nous pousse à participer 
à la recherche des solutions vu que la société fait un amalgame 
entre le cybercafé et la cybercriminalité et se retrouve en 
difficulté pour trouver des solutions adéquates.

Nous résumons notre analyse et nos suggestions de lutte, 
selon le schémas ci-dessous:  

* Les origines et Les facteurs expansifs du   

phénomène ‘Broutage’

* Le mode opératoire

* L’approche du SYNECCI.



I. ORIGINES ET FACTEURS EXPANSIFS DU óBROUTAGEô

Le ‘Broutage’ est une expression populaire relative aux pratiques 

cybercriminels commis par certains internautes en Côte 

d’Ivoire. L’origine de ce phénomène semble confus car jamais 

remonté par des études spécialisées. Toutefois la large 

propagation du phénomène après l’apparut ion du style musical 

‘Coupé décalé’a conduit certains spécialistes à conclure que 

ce style de musique est le point de départ de l’expansion des 

pratiques cybercriminelles  appelés ‘Broutage’en Côte 

d’Ivoire. Il est important d’effectuer le vrai diagnostic à ce 

niveau car la suite de l’évolution du phénomène et ses 

conséquences en dépendent.

En 2002, lors de la parution du ‘Coupé décalé’on ne dénombrait 

pas un nombre important des ‘Brouteurs’; et les arnaques sur 

Internet n’avait pas les proportions actuelles. Une observation 

attentive nous permet de constater que les jeunes gens compris 

entre 15 et 25 ans qui à cet époque observaient les activités 

de leurs aînés sont à leurs tours devenus des experts en la 

matière.

Les arnaques par Chat, l’usurpation d’identité, les sociétés 

fictives et les faux jeux en lignes sont les méthodes les plus 

utilisées par les ‘Brouteurs’; et l’apprentissage de ces 

méthodes ne posent aucun problème aux jeunes esprits en 

possession de tous les atouts intellectuels de la jeunesse. 



Le grand frère du quartier qui se paie une voiture grâce au 

‘Broutage’ou un collègue de classe qui se tape un scooter 

grâce aux mêmes méthodes sont des exemples à suivre. Pendant ce 

temps la société fait semblant de ne rien constater.

Une fois le goût du gain facile enraciné dans les jeunes esprits, 

assaisonné de la pauvreté dans nos sociétés, l’impact des 

actions menés par une armée de brouteurs ne manque pas de se 

faire sentir dans les hautes sphères de l’État. Avec un degré 

d’amateurisme perceptible, les jeunes recrues du ‘Broutage’

laissent des traces sur leurs parcours, traces qui finissent 

par ternir l’image de toute la nation.

Le phénomène dépasse alors le domaine du judicaire pour devenir 

social avec une complexité manifeste. Car si d’une part 

Internet est un outil dont la Côte d’Ivoire ne peut se passer, 

d’autre part l’utilisation abusive difficilement maîtrisable 

par le pouvoir public est une bombe sociale à retardement pour 

la nation.

Il est dès lors de la responsabilité de tous les acteurs du 

secteur d’œuvrer en étroite collaboration en vue d’aboutir à 

des solutions pérennes au problème.



Å II. MODE OPERATOIRE

Il est important d’analyser le mode opératoire si l’on veut 
trouver un remède à ce fléau national.

Loin d’être une partie de plaisir, le ‘Broutage’ est une 
spécialité de beaucoup d’entre nos jeunes et voir des nombreux 
adultes. L’étude du mode opératoire est repartie en trois 
sections.

1. Les outils de travail

Dans ‘outil de travail, nous entendons tout ce qui 
permet au ‘BROUTEUR’ d’atteindre ses objectifs.

Nous avons ici les éléments primaires qui sont 
l’ordinateur , les logiciels et la connexion Internet. A ce 
niveau on distingue deux catégories. Les ‘Brouteurs’; ceux qui 
opèrent depuis des cybercafés et ceux qui opèrent depuis des 
résidences.

Chaque catégorie d’opérateur nécessite une approche 
particulière de lutte.

2. Stratégies d’action

a. Arnaques par chat

* L’utilisation de fausse identité (photo y 

compris)

* Complicité entre partenaires de sexe opposé

* Pratiques spirites censés convaincre le  

correspondant

* complicité des agents des sociétés de transfert 

d’argent



b. Loterie en ligne

* Envoi des spams avec logo des grandes entreprises

* Utilisation des noms des autorités

* utilisation des faux documents administratifs

* Complicité avec les agents des sociétés de transfert 
d’argent

c. Entreprises fictives

* Achats en lignes avec des faux documents 

administratifs et bancaires



3. Les acteurs passifs

L’acteur passif c’est tout internaute non informé des 

pratiques cybercriminelles et qui clique naïvement sur un 

lien avec la certitude de gagner ce qui lui est présenté 

comme une opportunité à saisir. La cupidité est souvent la 

cause de cette curiosité qui enfin de compte permet au 

‘Brouteur’ d’atteindre ses objectifs.



III. LôAPPROCHE DU SYNECCI

A. LE CONCEPT

L’approche de lutte du SYNECCI a pour cible principale,la jeunesse comprise 

entre 14 et 25 ans. Cette approche concerne les jeunes qui sont 

victimes d’une influence malsaine. Ceci concerne les jeunes 

scolarisés, travailleurs et sans emploi. Les professionnels 

cybercriminels adultes sont laissé pour le compte de l’appareil 

judicaire.

Cet approche  comporte 3 phases:

1. Sensibilisation des jeunes des milieux scolaires et 

universitaires sur les effets néfastes du ‘Broutage’, les 

conséquences sur leur avenir personnel et celui de la nation. 

2. Campagne d’information et de sensibilisation tout azimut.

dans cette phase il est question d’informer l’opinion publique 

sur le danger du ‘Broutage’, le mode opératoire pour que chacun soit 

en mesure d’échapper à des éventuelles ruses des ‘Brouteurs’, 

Informer les ‘Brouteurs’ des conséquences de leurs actes telles que 

prévues par la loi de Côte d’Ivoire. 

3. L’encadrement et la réinsertion des jeunes désireux d’arrêter le 

’Broutage’par un mécanisme de formation et de promotion de 

l’entreprenariat.



B. STRATEGIE ET SUPPORTS

1.

REGLEMENTATION 
DES MíURS DANS 
LES CYBERCAFES

Le SYNECCI a 
adopté un code de 
déontologie pour 
lôExploitant du 
cybercafé et un code  
bonne conduite pour 
Clients qui devront 
être affiché dans 
chaque cybercafé en 
vue dôinformer le 
public sur la conduire 
à tenir dans un 
cyberespace.

2.

CONFERENCES-
DEBATS

Organiser des 
rencontres de 
réflexions avec le 
milieu concerné, 
créer un cadre 
dô®change qui 
puissent permettre 
aux jeunes de 
pousser des 
réflexions sur les 
enjeux autour de la 
thématique.



2. SUPPORTS TECHNIQUES

Les différents supports publicitaires sont mis à contribution en vue de faire passer le 

message:

- Panneaux d’affichage grand public;   - Tracts et dépliants;   - Bandes dessinées 

- Documentaires à caractère social et scientifique.

Nous présentons brièvement quelques unes des concepts en réalisation.









SUGGESTIONS

Si la cybercriminalité est associé à l’image du cybercafé à ce 
jour, c’est parce que le cybercafé est et restera encore 
longtemps l’endroit pouvant permettre à plusieurs personnes au 
même moment de pouvoir se connecter sur le net. Si donc ce 
milieu peut être vecteur des vices, il peut aussi être utilisé 
comme vecteur de message de lutte pour vaincre la 
cybercriminalité.

Les exploitants du secteur que nous sommes, souhaitons de vive 
voix d’être associés au processus de législation en matière des 
cybercafés en vue d’apporter notre modeste contribution.

Aussi nous lançons un appel aux différents responsables et 
acteurs du secteur en vue d’unir nos efforts pour vaincre ce 
fléau social qu’est le ‘Broutage’.

L’exploitant du cybercafé reste la personne la mieux 
renseignée sur ces activités.

Nous souhaitons vivement que les autorités administratives et 
judiciaires prennent en compte l’approche de lutte du SYNECCI 
pour l’assainissement des mœurs dans les cybercafés.


